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O urutout eitpptojh% lit, îiort *iii', et, écartant, pansa prof3au-
(inn lu lama qui lui caih .lt en partlie le vissoigcl il le regard&
avidemnt.

Le aulil ~ haut do l'h,>risn, jetait à préitent des firitu de
SluiiMro crut-, et llu dorment-u. dieu lu sar lei doit montrait sera traite
avlo toit., la i-tit-td dd4îrabls.

Lgiuia Clermonat resta p-nohé "our lui, pec4olant qu.'lq4mo secon-
j d'a.. plais se redrutada, l'ait prali>î là uait l'rai'se retourna et

~$-dc<îsaua,à son lo'u, 0 luhîloli, qui l'avait souivi et sle trouvait de5r.
rière lui à pois du difitatîau.

Pcia-hatt fils -iqi-ii loi &nit@, sil'qieii, 1 9 -iaagi test Il pif
l'effort- e'uciti puîîrdes qu'on voyos t nmitre, granîdir. 6014t -r enfin.
di.".- e-ou r- gir-I. motivé q'a'il lù - poiýibIu il'. a> confuaitl roi la nature,
ses V ".il ,ati'-..ad , à la xprul.s1on à l4 f.'as roiaéa et 0 yaque,

algèr- lit du Oiacli.l a au duro.au. et -lu dortu-ur ài uihl.o.

01a' f dit 1411 i P.'il'mit ut' flotiblet l41-a1Ci. uPluldô-
qu'il te.busuar:îît lex-ijeIux idi'-î lut cit deux ttiu*ea± d.ffi<eutt.

BoEî réaliîté i y avtait -lue q4140.

Cea il- sol hu-uua.îs se retseiutblait étonnammîaent.
ýi¶ul-a a troUi. taar aiilti -frielji- l'at sur l'autre ; nid net

nature du uh-v. ux et -le btrb', bi-i qu <uchfflu 10i _ua p*îtt peu

tIillîl tirlîi alle ~uSîaet 0-1,parat quoi la utuuu.îch'. au tý

dei la ba:hau tuttêre ; tà.8issuc forme géuéiaits du. corp4, prt!bqued la

I., dortnpur ile-a.it ôtre le coller, deciueux ans. au plut.
L'imuclaiatîu, 'le ta ô av- qflt- Caî'luaalo, était 4'>'jotiiaité goujat-

* quxi4.-, waM.gr4 la fat-gue ut l'obieuud de ettaut q-4i le dé6igurfaitul

L t. a' tale dl lffrenc ,3U-l touto, à I'avsintag'î du 0 r'lo

c u't ti'i avait -ooair ulialua.' iai.lg 'lai, e-t u-ô oie w,'j'io *a-i.îaaqui
Ilai' t-ota t xpr. si issu, quoiqu'ai fùt î'îa'lorissi. tff.'ait qi-'kj-îîî chuae

d ce-le viali-nu'a ulila-9.1ittu quai i-uq'idialt, lot-qua c2iublli> était
&mit6 ia r le tO'Jffi dui la Palatuu, ou de livrait à s'iportewent de

* ]Xicta dé to-at cela ce pouvait frapper ce d'-rnmer, qui, n'ayant
point de --dace oÙ @a wirer, lae ne rendoait pas compte ds lVétraige
re&t'abîi.-ce t zî-'ani enatre luit 't l'iaaeuitau.

-Eli bin, dit-il etfin avec iciipatieutie, quandi tui aurai fi
de vout, oJviau.g r tousa Ici, deux... Qitest oe-qu'il y a?1

* Louis Clerînout ricana, eaus répoudre, piiq pI'ng.'ait; sontri

sagbe dents' se-s matit, il parut, uaiînaat, tcilulhir profoudémtent.
i afia, il ruli±va lat tôtu.

Sa Loiuches et e-i yeux dtaiettanimis d'ont sUXlice infernales
et exîurisuassieut une botte de. triomphét qui fit prelique peur à,
Cuchillo.

-~Voyona..reprit celui-c'a, qu'y-t-mil ?-D-vieoo-.to fou ? Qu'est.'
ce qui te pase par t'vaiprit? Réîpoudrati-tu, mille toinoerkes 1

ouis Cierînant tut un rire uiletoeux qui montra toutes ses1i

-Jo ne me trompais pae 1 murmîtra-t.il toits. Je M'ntaissais!
-cit hIiaiaie.

-Ah 1 'Eh -bien ?
bloie, #îsus lui ré~pondre, Louis Clermont secouai le dorent,'

en -lui eriaîit d'noiea vùix fort.u:
--Âluna--czdoruli. Debout I arisigo 1-

Le doraleur, réveillé en taurSaut, bondit sur sm jambitso, l'air
effté, les yeux tiers ds la iute, te, mettaut la main ur, lion oou-
<eau, qu'i taras, le r-gard terrible

-Ne me îouch î; plats 1 t'écria 01i, prêt à -frapper, dans la
poituare d'u hèmife décidé~vnr'oôrma aVi

-Eh 1 là 1 là 1 du colin#. 1 mon bon 1 ripoîta ironiquement
Louix Oiermont voas Ai-s avec des amis ; sans cela, il sunirait
de voire réveil pour vous dénoncer 1

Jolosioéuncer 1 balk,îtia te malheureux d'un air épotlvanté
en esssytét de se remettre, à la vue de sies deux casoopgionsi do
la vcill"-, qu'il tteîitîai4silit tout à coup.

Motifs il était plus pille qu'un mort, et un tremblement cou-
vulif agitait tout bon corps.

-OU vous l'a déji1 dit, pourittivit. Clurmont railleur : nous
ne P,'im' & pois de g-udaruiea ut noua te4'artions pas Ica gins qui
ont fait un mialheur.

'-Qu'a votal avomas dire ?... Je ne vous comprend* Pas... Je
c'aoi rien à craidre.

Tuu te cettea conversation avait lieu en> frapp %le, et l'ineonnu
paraiasaiî lua parL.r coalisai m'il tià été ma laîegea tereelleo

-Pr-laiî. ioiiiieii le urqui'l, reprit laa iO-eruaa'ue. pie.
nant saait transition un lotià de p-sitts ob.élluitui,. ; avaisî hber,

dan-i la nuit, sî y a eu à B.'o 4. Un uîa irurtr",1 Muivi d'iuaau
die. 0O., le ucurtrier, c'et ioilue,_et c'ust vous t'tuoeudtiaan'l
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Ci liai qu'on accupait aitie-, iet qu". Lnui Clermnnt vêtriit de
eràluîtr du titre du> marquisé, rostao, d'#tbord, cumul,$ fuu-ir%'y4 flut
place.

L % terreur ' t le détiî.apoir uéooaonoaîeat con -4i*age beonsLé,
dont touite 1 XPre.'io de dlur. té oit 'je %.0 ti)- wlc en.ole avait
d'e-paru pour sol- liser pi.' W'paçalcrtî que 1 atbgotse du l'howe

qui sc astet ou li." croit peidi.
-'uut focul I o'. e-t f-us I Vos* mentez I 'olbut7la.t.il franc

-d'une vos étragàlé"-, aie si-i qu- aie. yeuz clh-relaent aleutur
quel4ue moyen di. fultu ou duestAut.

Valut, r-ch ar ha., d'aiileuro. D. trnier esipoir de fou.
I. 4ii'j, à pied, ort luiu.-raae >olitudc qui 'ivratai foi-

eait ue pli oia plu&, i f-aneiuble que lit u.ùû's Ira plus élevés
et les botrioeatai de far let plus épais de la pri3on la natîuux
gardée.

Ctp-aidant, c-luz auptàe de qui il -se trouvait, à cet instant,
ce. parailsairosit nourrir aucun mauvais p-oJ t cuotte lui.

Louis Clerwuet gardafit eon i-xpree-siou da polittsiew, et avait
pris unc allure et une poei d - gentleuia qui coutrae-a' aîiu'-
ladtreet aveu i-on cotiiuie, sta &op,.ot géuéral et le ton de ses
piété ai Utes paroles.

*Quaut à Cushillo, assis vivement surpris de ce coup de
*scène inattendu, il'était éti lent quea celui qu'on laccubit de motu.
tre ttd'une ndie ùu lui an-parait qùue aorteu de pitié, tans aisé-
jange d'horreur ou d'autipathii.

Il était trop habitué, depui de lonagues annéep, à vivre en
compl.aie des pare "-éérats d4a deux u.ondet', pour- res sentir ce
prenîi-r nmouvement d'indignation et d*'eI'oi que I. spctacole d'un
criminel peut faite éprouver aux h-t.itu 'us.

--. Vt'yons, wonvieur'le marquisat reprit la vieux forgitt,
savec nuit accent cai leSresp.oeL se asaiiit à l'rxpreasiom de la t.,in-
paliLle.

a Vont% ête avec dei aisi, je ious le répite , et, ai la ter.
reur ne paralyaiait pase en' partie vos facultés ordinàairs', vous
mI'auriez déjài r. onnu,comnae je viens de vous reeoonattretualgré
lies *aonieâ écoulé. et L'étranrge costumI> sous le4uel nous nous
retrouvoni l'un et l'autre.

-Je:.. je ne vou connais pu,$ balbutia enlia l'étragr un
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